
CirCuit vert

“À la

 1 À l’époque gallo-romaine, la 
cité gauloise s’appelle Intaranum, 
lieu où les gaulois vénèrent 
Taranis, dieu du ciel et du tonnerre. 
Elle se trouve au carrefour de cinq 
voies romaines. Important pôle 
métallurgique, Intaranum devient 
rapidement un lieu de commerce 
et d’échange très fréquenté.
 Au Moyen Âge, l’enceinte 
médiévale est plus resserrée et la vie se concentre à l’intérieur des fortifications, 
flanquées de nombreuses tours et défendues par 5 étangs.
 Paroisse de l’évêché d’Auxerre au VIe siècle, la cité demeure sous le 
commandement des comtes puis des ducs de Nevers jusqu’à la Révolution.
 C’est sur cette place que le marché a lieu le mercredi. Vous pouvez 
aussi découvrir ici l’une des nombreuses pompes à bras du XIXe siècle (Fil 
rouge de l’itinéraire).
 2 La Maison des Huguenots, appelée « Maison des Adirondack ». 
Entrains a été l’une des places fortes protestantes de 1562 à 1567. C’est dans 
cette bâtisse du XVIe siècle que les calvinistes tenaient leurs assemblées et leur 
prêche. C’est la seule maison à 2 étages de la ville. En raison de l’antagonisme 
avec le culte catholique, elle a été rehaussée en 1599, pour être plus haute que 
l’église d’origine qui lui faisait face. Une autre pompe à bras du puits dit le 
« puits des Carmes » desservait la communauté de Notre-Dame-du-Mont-
Carmel et de Saint-Lazare de Jérusalem.
 3 Le chœur de l’église Saint-Sulpice date du XIIIe siècle. La nef et le transept 
ont été remaniés et rehaussés de 2 mètres en 1595.  La chapelle Sainte-Marie 
date du XVe siècle et celle de saint Joseph, du XVIIe. D’inspiration grecque, la 
tour-porche, exclusivement en pierre, a été construite en 1766 et a remplacé une 
flèche située au niveau du transept. L’abside est construite en 1771.

d’entrains-sur-Nohain”

••• Retrouvez les circuits audioguidés de Varzy (à 18,5 km), 
Clamecy (à 23 km) et le site géologique des roches de Basseville 
(à 25 km) avec l’application gratuite GUIDIGO.

••• « Jeudis du patrimoine » : en période estivale, des visites 
guidées de Clamecy vous sont proposées tous les jeudis à 10h ou à 
15h (3 thèmes différents). 

••• « Clamecy, la nuit » : 3 balades commentées sont programmées 
en juillet-août, le vendredi à 21h45.

••• Juillet / août : des visites guidées de Varzy et de villages de la 
communauté de communes sont organisées.

••• Spécial enfant : Randoland : livret de visite ludique de Clamecy 
à retirer gratuitement à l’Office de tourisme.

Renseignements :
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 17 D’abord scierie, puis laiterie de la Vallée du Nohain 
jusqu’en 1949. C’est ici que l’on produisait du beurre et des 
fromages dont le lait provenait des fermes des environs.

 18 Vous êtes à l’emplacement de l’ancien Hôtel-Dieu, 
détruit par l’incendie de 1512.

 19 Le petit fort, acheté en 1455 par Charles le Téméraire, 
a abrité les services de la châtellenie. En 1780, le chef-garde 
du duc du Nivernais l’occupait encore. Il est devenu ensuite 
l’ancienne demeure du régisseur du château.

 20  Sur votre droite s’élèvent les anciens remparts dont la présence est déjà 
attestée au Ve siècle lors de l’invasion des Vandales.

 21 Le lavoir dit « La Chicane » tient son nom du virage exercé par le 
ruisseau en aval de la structure. Il se compose de 2 auvents, reposant sur des 
piliers métalliques, situés de part et d’autre de la rivière le Trélon, autre affluent 
du Nohain.

 22 La pompe de la rue des Jardins, avec sa grille de protection, permettait de 
desservir ce quartier.

 23 La ruelle Saint-Michel est la plus petite d’Entrains. À la sortie, l’ancien 
puits « Jean-d’Armes », en souvenir d’une vieille famille féodale, est aménagé 
dans une niche et surmonté par une poulie. 

 24 La halle a été construite une première fois en 1854, puis une seconde 
fois en 1944, suite à un incendie volontaire le jour de la Pentecôte. Elle est 
aujourd’hui transformée en salle des fêtes.

(1h30)
déCouverte

Poursuivez l’expérience 
en visitant Entrains 

avec votre smarphone :

Office de tourisme
Clamecy Haut Nivernais

03 86 27 02 51



 4 L’ancien hôpital-hospice. Les religieux du Mont-Carmel en seront les 
derniers administrateurs. Le puits des Carmes en conserve le souvenir.

 5 En 1847, le curé d’Entrains, l’abbé Vée, acquiert deux demeures pour y 
établir des religieuses de la Providence de Sens. Puis, en 1851, des Sœurs de la 
Charité et de l’Instruction chrétienne de Nevers y établissent un couvent. La 
chapelle a été achevée en 1858.

 6 La maison de l’Amiral a été construite en 1636 pour le noble 
exilé Roger II de Saint-Lary (1562-1646), duc de Bellegarde, 
accusé de complot contre Richelieu. À noter : sa tour 
échauguette et la girouette avec son voilier.

 7 L’ancienne gendarmerie à cheval s’est 
installée dans cette belle demeure de 1851 à 1952.

 8 Les murs de ces Promenades s’élèvent sur les 
anciens remparts bordant la porte d’Auxerre. 

 9 La Maison des fouilles (bâtiment du XIXe 
siècle) a ouvert ses portes en 1971. Elle présente 
chaque été une exposition relative à l’archéologie 
d’Entrains et des environs (Ménestreau, Ciez…). 

 Une autre pompe à bras desservait ici cette partie 
de la commune.

 10 L’ancien relais de poste à cheval, 
situé au bord du Nohain, se compose, 

sur la droite, de la maison 
principale du propriétaire, 

appelé « maître des postes », 
complété de part et d’autre 
de granges et écuries. À 
gauche, un abreuvoir-
pédiluve permettait aux 

chevaux de s’abreuver et 
de rafraîchir leurs jambes 

dans les eaux du Nohain.

 11 En 1832, la commune acquiert une maison à cet 
emplacement pour la reconstruire partiellement et 
la transformer en hôtel de ville. Elle se composait 
au rez-de-chaussée, d’une grande salle, d’un corps 
de garde, ainsi que d’un magasin pour la pompe à 
incendie et d’une prison. Le premier étage accueillait 
la salle de délibérations, les bureaux, le cabinet des 
archives et le logement du concierge. Typique des 
constructions du XIXe siècle, elle comprend un avant-corps 
quadrangulaire qui se détache des ailes du bâtiment parfaitement symétriques. À 
noter : le blason de la Ville (celui des comtes de Nevers). Saurez-vous retrouver 
la grenouille que se cache dans la corne d’abondance ?
 12 Le lavoir « le Sénat » (XIXe s.) est appelé ainsi du fait de sa proximité 
avec la mairie. À droite, se trouve une « cellule de dégrisement », annexe de 
l’ancienne gendarmerie.

 13 L’allée des Lavandières : vous pourrez y découvrir une douzaine de petits 
lavoirs privés qui se succèdent au bord du Nohain, ainsi que le lavoir communal.

 14 Le château, dit de Réveillon, a été bâti sur l’emplacement d’une ancienne 
maison forte. Débutée en 1819, la construction est agrandie et modifiée par le 
vicomte Léopold d’Hunolstein en 1875. Son étang agrémente un parc de 187 ha.

 15 Le presbytère, propriété de l’évêché, s’appelait autrefois le vicariat et 
fut créé à la fin du XVIIe siècle.  Il a fonctionné jusqu’à la Révolution où il a 
été vendu comme bien national. Quelques années plus tard, cette demeure a été 
donnée à la paroisse. Il est toujours propriété de l’Évêché.

 16 Vous êtes sur le pont à  la confluence du 
Nohain et de la rivière Saint-Nicolas. 

Comme en témoignent les barrières, vous 
vous trouvez sur une ancienne ligne de 
chemin de fer ouverte à la fin du XIXe 
siècle, qui reliait Cosne à Clamecy. 
Des trains mixtes assuraient des 
correspondances notamment vers Paris 

et Nevers. En contrebas à gauche, se 
trouve le lavoir des Crôts à la rencontre 

du Nohain et de l’étang.
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